
Le mois de juin est marqué par un discours plus 

musclé de la FED. En effet, les chiffres d’inflation 

relativement importants outre-Atlantique laisse 

planer une certaine pression sur la banque 

centrale. Cette dernière envisage désormais de 

monter les taux d’intérêts dans 18 mois. Cette 

déclaration a contre toute attente été suivie 

d’une baisse des taux sur le marché, en 

particulier sur les longues échéances. Ainsi les 

obligations réalisent en juin une performance 

positive, ce qui permet de réduire la moins-value 

annuelle. L’immobilier suisse a largement 

profité de ce mouvement en s’appréciant de 

près de 5%sur le mois. 

Du côté des actions le marché suisse, et ses 

grosses capitalisations en tête, est le meilleur 

marché du mois. Les actions sont globalement 

positives et ne souffrent pas du durcissement du 

discours de la FED. 

L’USD est le principal bénéficiaire d’une 

hypothétique hausse de taux et progresse de 2% 

contre CHF. Les autres devises sont stables. 

Finalement l’or est le seul actif qui est vendu, il 

termine le mois largement négatif, même si les 

taux d’intérêts réels, catalyseurs de ses 

mouvements, sont très négatifs. 

Nos indicateurs de risque remontent. Ils sont 

élevés sur les taux et sur le secteur financier.  
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Valeu r Ju in 2021

M archés act ions

Suisse (SM I) 11 943 5.10% 11.58%

Etats-Unis (S&P500) 4 298 2.22% 14.41%

Europe (Euro Stoxx 50) 8 931 0.68% 16.06%

Japon (N ik kei) 28 792 -0.24% 4.91%

Chine (Shang hai SE) 3 591 -0.67% 3.40%

Brésil (Bovespa) 126 802 0.46% 6.54%

M onnaies

USD/CHF 0.926 2.97% 4.55%

EUR/CHF 1.097 -0.20% 1.46%

GBP/CHF 1.280 0.17% 5.83%

EUR/USD 1.185 -3.10% -3.08%

Aut res classes d 'act ifs

Im m obilier suisse (coté) 5.73% 6.73%

Oblig ations suisses 0.37% -1.25%

Oblig ations m onde 0.42% -2.07%

M atières prem ières 4.29% 31.40%

Pétrole 73.47 10.78% 51.42%

Or 1 772.28 -7.05% -6.44%

Taux /  Ind icateurs Δ

Tx suisse à 10 ans -0.22% 0.33%

Tx US à 10 ans 1.47% 0.55%

Chôm ag e US 5.80% -0.90%

PIB US 0.40% 2.80%

IPC US 3.80% 2.20%
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Regain d’intérêt pour une molécule commune 

La découverte de l’hydrogène et de ses vertus 

énergétiques est antérieure à la découverte de 

l’électricité ou à l’utilisation du pétrole. En effet 

la pile à hydrogène fut découverte en 1839 et 

l’anglais Sir James Dewar réussit la première 

liquéfaction de l’hydrogène en 1898. 

Malheureusement l’incendie du dirigeable 

allemand Hindenburg en 1937 ou encore 

l’explosion de Challenger en 1986 ont laissé une 

réputation de dangerosité à ce gaz qui reste en 

retrait pour le moment dans la production 

d’énergie. 

L’utilisation de l’hydrogène comme vecteur 

d’énergie est en passe de redonner un avenir à 

ce gaz qui reste le plus abondant dans l’univers : 

75% en masse et plus de 90% en nombre 

d’atomes.  10% d’un corps humain est par ailleurs 

constitué d’hydrogène. 

L’hydrogène est à la fois renouvelable, propre et 

efficace, il s’inscrit donc parfaitement dans la 

dynamique du développement des énergies 

propres. La combustion de l’hydrogène génère 3 

fois plus d’énergie que l’essence à poids 

constant tout en émettant aucun CO2. On peut 

le stocker facilement et longtemps, même si 

cela nécessite une quantité d’énergie 

importante puisqu’il est nécessaire de le 

comprimer ou de le liquéfier.  

Une production grise devant tourner au vert 

Différents moyens de production de l’hydrogène 

sont possibles. Aujourd’hui 96% de ces moyens 

proviennent d’énergies fossiles : gaz naturel, 

pétrole ou charbon. Le moyen le plus 

économique est actuellement de casser la 

molécule de méthane (vaporeformage) à la 

vapeur d’eau. Ceci permet de produire de 

l’hydrogène et du dioxyde carbone (CO2). Mais 

cette méthode est évidemment problématique 

dans un objectif de réduction des gaz à effet de 

serre.  

La méthode la plus verte consiste à réaliser une 

électrolyse de l’eau. Ceci permet de produire de 

l’hydrogène et du dioxygène. Cette technique 

est malheureusement la plus coûteuse (3 à 4 fois 

plus) actuellement mais permet de produire un 

« hydrogène vert » par opposition à 

« l’hydrogène » gris produit à partir de sources 

fossiles ou l’hydrogène bleu pour lequel est 

associé un dispositif de capture et stockage du 

CO2. 

Production d’hydrogène dans le monde, 2015 

 

Source : Institution of Mechanical Engineers, XO Investments SA 

En 2021 le marché de l’hydrogène est estimé à 

120 millions de tonnes par an, soit environ 2% de 

la demande totale mondiale en énergie.  

En 50 ans la production a été multipliée par 5 

mais la consommation reste orientée vers 2 

marchés seulement : le raffinage du pétrole, 

l’hydrogène permettant la purification et la 

production d’ammoniac permettant la 

fabrication d’engrais. Jusqu’à présent 

l’utilisation de l’hydrogène n’était pas destinée 

au développement durable.  

Consommation mondiale d’hydrogène 

(millions de tonnes par an) 

 

Source : The Future of Hydrogen, AIE, XO Investments SA 

Néanmoins de nouveaux usages apparaissent. 

La méthanisation, soit la conversion de 
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l’hydrogène en méthane permet de réduire 

l’utilisation du gaz fossile dans les réseaux de 

gaz.  

La mise en place de piles à combustibles dans 

les véhicules permet de créer une industrie 

automobile propre. Un véhicule fonctionnant à 

l’hydrogène réduit l’impact carbone d’environ 

75%. La pile à hydrogène utilise le principe 

inverse de l’électrolyse en faisant réagir de 

l’hydrogène avec de l’oxygène sur des 

électrodes, sans émettre autre chose que de la 

vapeur d’eau, procédé idéal dans le cadre de la 

transition énergétique.  

Enfin l’hydrogène peut être utilisé comme 

substitut aux énergies fossiles dans l’industrie.  

Evidemment il faut que cet hydrogène soit vert, 

produit par électrolyse par exemple, pour que 

nous assistions à une véritable baisse des 

émissions de CO2. 

Un marché encore petit mais avec de grandes 

sociétés 

Bien que le marché soit actuellement petit, de 

grandes sociétés dominent à l’image de 

l’allemand Linde, du français Air Liquide ou du 

japonais Mitsubishi Chemical.  

L’Europe axe son développement énergétique 

sur cette technologie au travers de laquelle la 

France et l’Allemagne ambitionnent d’investir 

un total d’environ 16 milliards d’EUR d’ici 2030. 

Composition de l’indice MVIS Global 

Hydrogen Economy 

 

Source : MVIS Indices, XO Investments SA 

Bien que les Etats-Unis regroupent près d’un 

tiers du marché, l’Europe atteint 40% du poids 

en termes de capitalisation boursière d’un indice 

représentatif de cette économie de l’hydrogène.  

Allocation géographique de l’indice MVIS 

 

Source : MVIS Indices, XO Investments SA 

Les principales entreprises sont issues du 

secteur de l’industrie et des matériaux. Ce 

vecteur d’énergie qu’est l’hydrogène pourrait 

donc révolutionner un secteur sans en faire 

partie, une forme de disruption du secteur 

énergie. 

Composition sectorielle de l’indice MVIS 

 

Source : MVIS Indices, XO Investments SA 

Baisser les coûts pour créer le potentiel 

L’utilisation de l’hydrogène dans les transports 

par l’intermédiaire des piles à combustible ou 

dans la production d’électricité constitue une 

des voies du développement durable. La volonté 

politique de nombreux pays crée les conditions 

idéales à l’émergence d’un marché à fort 

potentiel. Le Japon a l’ambition de créer une 

véritable révolution énergétique. Le 

développement des infrastructures nécessaires 

à cette transition et la baisse des coûts de 

production de l’hydrogène vert par électrolyse 

sont la clé du succès de ce nouveau vecteur 

d’énergie. 
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